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UNE LEÇON QUI NE S’OUBLIE PAS 
 

Est-ce que tu vas à l’école ou au collège en ce moment ? Oui ? Non ? Tu es peut-être en 
vacances ? Une chose est sûre, tu continues d’apprendre ! Eh oui ! Toute la vie on 
apprend. Il y a toujours quelque chose de nouveau à découvrir. C’est passionnant ! Sais-tu 
que les disciples de Jésus allaient aussi à l’école ? Oui, leur professeur, leur maître, c’est 
le Seigneur. Lors de notre dernière émission, nous avons vu qu’Il leur a appris à regarder 
comme Dieu regarde. Aujourd’hui, ils vont apprendre une nouvelle leçon. Quelle est la 
leçon du jour ? C’est ce que nous allons découvrir en écoutant cette histoire que tu 
retrouveras dans l’Évangile de Jean au chapitre 13.  
   

  
  
Ce soir, on  va célébrer la fête de la Pâque. Dans chaque famille, on fera un grand repas et 
on chantera des cantiques. C’est la dernière Pâque que Jésus va fêter avec ses disciples. 
-  Allez et préparez  ce qu’il faut pour le repas, dit Jésus à Pierre et Jean. 
- Oui, Seigneur, mais où veux-tu que nous le préparions ?  
- Allez à Jérusalem ! Quand vous serez entrés dans la ville, vous rencontrerez un homme 
qui porte une cruche d’eau. Suivez-le dans la maison où il entrera, et demandez au 
propriétaire de la maison où se trouve la salle pour fêter la Pâque. Il vous montrera à 
l’étage une grande pièce garnie de tapis et de coussins. C’est là que vous ferez les 
préparatifs.  
Pierre et Jean arrivent à Jérusalem.  
- Oh ! Regarde ! dit l’un d’eux, vois-tu cet homme là-bas, il porte une cruche. Suivons-le !  
Tout se déroule exactement comme Jésus l’a dit. Ils font cuire l’agneau, les pains et les 
légumes. La maison est remplie de ces bonnes odeurs de cuisine. Près de la porte 
d’entrée, ils déposent une cruche remplie d’eau, une cuvette et un linge. On s’en servira 
pour laver et essuyer les pieds de Jésus et des disciples. Quand ils arriveront, ils auront 
les pieds sales. Leurs sandales ne les protègent pas de la poussière de la route. On le fait 
toujours avant d’entrer dans une maison, surtout un jour de fête. C’est le serviteur le moins 
important qui lave les pieds des invités.  
 
Vers le soir, Jésus et les disciples arrivent pour la fête. Au moment où ils vont entrer dans 
la maison, les disciples s’arrêtent et regardent avec inquiétude la cuvette et la cruche d’eau.   
- Il n’y a pas de serviteur ici, pensent-ils. Qui va nous laver les pieds ?  
 Matthieu, Jacques, Philippe, André ?… Personne ne bouge. Ils sont plongés dans leurs 
pensées. 
- Ah ! Non, pas moi, se dit Pierre, je ne vais pas faire ça ! Je ne suis pas leur serviteur, je 
ne vais pas leur laver les pieds. C’est trop dégradant ! 
- Il ne faut pas qu’ils comptent sur moi, pense un autre, je ne vais pas m’abaisser à faire 
ça ! C’est humiliant. C’est à eux de le faire !  
Personne ne se décide. On se met à table comme si de rien n’était.  
Subitement, Jésus leur dit :  
- C’est la dernière fois que nous sommes tous ensemble, c’est pour cela que je désirais 
vraiment fêter cette Pâque avec vous.  Dans peu de temps, je vais beaucoup souffrir.  
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Est-ce qu’ils ont entendu ? Pas sûr, ils sont peut-être encore dans leurs pensées.  
Jésus se lève. Il prend le linge et le met autour de sa taille, comme le font les serviteurs. Il 
verse l’eau dans la cuvette et se met à genoux devant l’un des disciples. Il lui lave 
soigneusement les pieds et les lui essuie. Il va au suivant et Il fait de même, puis au 
troisième, au quatrième. Les disciples ne disent pas un mot. Ils regardent, profondément 
choqués. Ils ont honte. Leur Seigneur prend la place d’un serviteur. Il fait ce qu’ils ont 
refusé de faire. Jésus arrive à Pierre.  Il s’agenouille devant lui. Pierre retire ses pieds : 
- Ah ! Non ! Pas toi, Seigneur ! Jamais de la vie ! s’écrie-t-il. Tu es le Maître, le Seigneur, 
ce n’est pas à toi de faire ça !  Tu ne vas pas me laver les pieds !  
- Pierre ! lui dit Jésus, si je ne te lave pas les pieds, tu ne pourras pas continuer d’être mon 
disciple.   
- Alors, oui ! Seigneur ! Lave-moi !  Je veux toujours être ton disciple. Lave-moi aussi les 
mains et la tête !  
- Non ! lui dit Jésus. Je vous lave seulement les pieds car ils se sont salis pendant la 
marche.  
Jésus termine. Il range la cuvette et se remet à table avec eux.   
- Comprenez-vous pourquoi j’ai fait cela ? leur demande-t-Il. J’ai voulu vous donner un 
exemple à suivre. Vous m’appelez Maître et Seigneur et vous avez raison car je le suis et 
pourtant, je vais donner ma vie pour vous parce que je vous aime. Vous aussi aimez-vous, 
prenez soin les uns des autres et ne vous disputez pas pour savoir qui est le plus grand. 
Vous voulez me suivre ? Alors, faites comme moi et vous serez vraiment mes disciples.  
Tous baissent la tête. Ils ont honte. Ils réalisent combien ils sont orgueilleux, voulant 
toujours avoir la meilleure place.  
C’est une leçon d’humilité qui ne s’oublie pas.  
 
1, 2 3, 4  ET TOI  ET MOI ! 
 
Est-ce que tu as compris la leçon que Jésus a donnée à ses disciples ? Oui, il leur a appris 
une leçon d’humilité. Il leur a montré comment ils doivent se comporter, se conduire les 
uns envers les autres. L’humilité, c’est le contraire de l’orgueil. C’est-à-dire, ne pas se 
vanter, ne pas se croire meilleur que les autres, à ne pas se placer au-dessus d’eux et les 
mépriser mais c’est les aimer, les aider. Veux-tu être agréable à Jésus ? Alors, fais comme 
Lui. Prends soin de ceux qui sont autour de toi, que ce soit à la maison, à  l’église, à l’école.  
 
 4, 3, 2, 1   ET NOUS LES PARENTS ! 
 
Jésus enseigne par ses paroles mais aussi par sa vie. Ce jour-là, Il n’a pas fait un grand 
discours mais Il a mis son enseignement en application. Les disciples ont bien compris le 
message. Faisons de même dans notre vie de tous les jours, dans la famille, au travail, 
dans nos relations avec les autres, et nos enfants comprendront. A leur tour, ils pourront 
vivre les enseignements de Jésus. Ce sont de grands observateurs et de bons imitateurs 
mais on ne les trompe pas. Ce que nous sommes et ce que nous faisons parle plus fort 
que ce que nous disons.  Qu’ils trouvent dans nos familles, leur entourage et à l’église des 
exemples à imiter.  
 


